
Le potiron qui n’avait rien fait

Il était une fois un beau potiron orange qui grandissait
tranquillement dans un petit jardin. Chaque année, à l’automne,
on le cueillait, on lui sculptait un visage effrayant et on y mettait

une bougie pour Halloween. Le potiron n’avait rien fait de mal. Il
était juste un “fruit” de la création de Dieu.

Cette année-là, la grand-mère arriva comme d’habitude. Elle vit
encore le potiron défiguré sur les marches de l’entrée. Elle le prit

doucement dans ses bras, s’assit sur les escaliers et lui parla à voix
basse, comme à un ami :
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« Pauvre “petit” potiron… Pourquoi te faire si laid chaque
année? Tu n’as rien fait de mal. Autrefois, tu sais, bien avant

Jésus, des peuples païens célébraient la fête celtique de Samhain.
Ils croyaient que cette nuit-là les esprits et les forces obscures

pouvaient plus facilement entrer dans le monde des vivants. Alors
certains personnes faisaient de la magie, essayaient de rentrer en

contact avec ces esprits mauvais et d’autres sculptaient des visages
effrayants dans des légumes, y déposaient une bougie et pensaient

que cela allait les protéger des esprits mauvais.
 Aujourd’hui, tout cela s’est transformé en jeu: des sorcières, des

fantômes, des démons partout dans la rue, regarde toutes ces
maisons décorées de chauve-souris et autres araignées; le monde
ne sait absolument plus ce avec quoi il joue, les gens ne croient

plus en rien et pensent que se déguiser en fantôme, en monstre n’a
aucune conséquence sur leurs vies; oh non! Jouer avec la peur et

les ténèbres n’apporte que la peur et les ténèbres un jour ou
l’autre!
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Je te rassure mon “petit”, Dieu ne t’a pas créé pour ça, encore
moins pour faire peur ou pour éloigner les ténèbres des coeurs et des
maisons... “et il vit que tout ce qu’il avait créé était bon” (Genèse,

verset 31) murmurait la grand-mère… 

Le problème, vois-tu, c’est qu’aujourd’hui on s’amuse de tout, on
n’a plus vraiment la Foi et sans le vouloir, on ré-ouvre une “petite
porte” avec un monde invisible que l’ Homme ne maîtrisera jamais

de par ses propres moyens. Le malin aime toujours se cacher
derrière ce qui paraît amusant et fascine notre monde depuis la

nuit des temps! Un potiron n’a jamais protégé du malheur, de la
tristesse, des peines, Dieu: oui!

Halloween veut pourtant bien dire: la veille de la Toussaint mais,
ça, le monde l’oublie bien volontairement. Et pourtant, ce soir-là il
s’agit bien d’une nuit qui précède un jour de Lumière: la Fête de
tous les Saints du Ciel, voilà nos vrais protecteurs, tous ceux qui

sont au Ciel et nous attendent et prient pour nous.

 Il me semble qu’il vaudrait mieux passer son temps à prier, à
allumer de jolies bougies aux balcons, à raconter la vie des Saints,
à se déguiser même en son “Saint Patron” plutôt que de jouer avec
la peur et de défigurer un si beau potiron...mon pauvre, cela me fait

de la peine de te voir ainsi...
La petite fille, qui avait vu sa Mamie arriver, était descendue les

escaliers. 
Elle allait sortir quand elle entendit tout. Elle s’approcha de sa

grand-mère et dit doucement :
« C’est vrai ce que tu as dit, Mamie… »

La grand-mère la regarda, surprise mais tendre :
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« Oui, mon cœur… Tu m’as entendue ? »
« Oui. Pourquoi ne m’en as-tu jamais parlé ? »

« Parce que je ne voulais pas m’immiscer dans l’éducation que te
donnent tes parents. Ils pensent qu’ils ne font rien de mal, que c’est

juste un “jeu”, et que c’est moi qui suis vieille et superstitieuse.
Mais tout ce que je t’ai dit est vrai. Dans le Deutéronome, chapitre
18, versets 10 à 12, Dieu interdit formellement toutes les pratiques
de magie, de divination et d’occultisme pour son peuple. En fêtant

Halloween comme le font tous tes voisins, tu ravives une vieille
tradition en lien avec la magie et les ténèbres. Ce potiron au temps

des Celtes était tout simplement un rite de magie blanche, un rite de
“protection”.

Il n’existe pas de distinction entre « magie blanche » et « magie
noire ». Les deux sont considérées comme faisant partie de la même

réalité.
 Toute tentative d’utiliser des forces occultes ou des objets pour obtenir
un effet surnaturel en dehors de Dieu est condamnée par l’ Eglise,

que l’intention soit bonne ou mauvaise. Le potiron protecteur, s’il est
réellement utilisé comme amulette magique, relève de cette même

pratique.



Un potiron sculpté avec un visage effrayant n’est pas un objet
neutre. Il est lié historiquement à la légende de Jack O’Lantern,
cette âme damnée dont tu connais l’histoire; tout cela fait partie
d’un ensemble de symboles qui, dans le contexte d’Halloween,

évoquent la mort, les esprits et le macabre.

Même si l’intention est purement « décorative » ou 
« ludique», l’acte s’inscrit dans une culture qui banalise le mal.
Mettre en avant des images liées à l’occulte ou au démoniaque,
même « pour rire », peut créer une vulnérabilité et ... ouvrir une
porte vers un monde invisible dont nous devons rester éloignés!

 Quand on a la Foi, on croit en la Lumière de Dieu mais on sait
aussi que le côté obscur de la force existe aussi. Tu sais, quand un

enfant dit “un bonbon ou un sort”, ce n’est pas anodin, un lien
ésotérique se tisse même sans le vouloir, c’est comme si on ouvrait une
petite porte en tournant la clé, rien de dangereux en soi mais si on va

plus loin sur ce chemin obscur, le danger grandit. Pourtant les
Hommes préfèrent s’amuser… et après ils se demandent pourquoi tant
de malheurs traversent leur vie. Comment Dieu, qui est juste, peut-Il

nous protéger tout le temps si nous Lui désobéissons tout le temps ? 
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La petite fille baissa les yeux et confia à voix basse :

 « Mamie… je fais souvent des cauchemars avec des sorcières et des
araignées depuis qu’on fait tous ces coloriages d’Halloween à

l’école. Et Joy, notre petit chien, aboie beaucoup parce qu’il a peur
le jour d’Halloween. Quand les enfants sonnent à la porte avec

leurs déguisements ténébreux, il devient agressif. C’est pour ça que
papa et maman le mettent dans le jardin derrière, pour qu’il reste

calme. »
La grand-mère la serra contre elle.

 « Tu vois, mon cœur… même Joy ressent que quelque chose n’est
pas bon. »

Ce soir-là, la petite fille parla à ses parents avec douceur.
Ensemble, ils enlevèrent la face effrayante du potiron et en firent une

soupe délicieuse. Quant à la belle peau du potiron, elle finit au
composteur dans le jardin pour faire un bon engrais pour le potager.

Le pauvre petit potiron avait fini par devenir bien utile!
Ils déposèrent dehors une belle bougie blanche et dirent:

« Jésus, lumière du monde, protège-nous. Saints du ciel, Priez
pour nous. »
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Le potiron, qui n’avait rien fait de mal avait nourri toute une
famille qui s’émerveillait de voir la si belle couleur orangée de la

soupe onctueuse, c’était tout simplement ce pour quoi il avait été créé:
grandir et nourrir les enfants, les femmes et les hommes du monde

mais aussi réjouir nos sens: la vue et le goût... Même l’ouïe, car avec
une belle calebasse, la cousine du potiron, on peut arriver à faire des

instruments de musiques mélodieux comme une guitare...

Et la petite fille comprit que choisir la Lumière de Jésus et la Fête
des Saints, c’est toujours le plus beau des jeux et le plus apaisant.
Elle décida depuis ce jour, de ne plus être comme les autres, de ne
plus vivre comme une “photocopie” de ses camarades ou comme elle
avait l’habitude de dire: “une recopieuse”! Elle avait commencé à

choisir le chemin de la Lumière! Celui qui lui avait enfin fait
disparaître tous ses cauchemars de monstres et de sorcières!

FIN

D
om

us
pa

tri
s.c

om


	Le potiron qui n’avait rien fait
	Il était une fois un beau potiron orange qui grandissait tranquillement dans un petit jardin. Chaque année, à l’automne, on le cueillait, on lui sculptait un visage effrayant et on y mettait une bougie pour Halloween. Le potiron n’avait rien fait de mal. Il était juste un “fruit” de la création de Dieu.
	Cette année-là, la grand-mère arriva comme d’habitude. Elle vit encore le potiron défiguré sur les marches de l’entrée. Elle le prit doucement dans ses bras, s’assit sur les escaliers et lui parla à voix basse, comme à un ami :

	« Pauvre “petit” potiron… Pourquoi te faire si laid chaque année? Tu n’as rien fait de mal. Autrefois, tu sais, bien avant Jésus, des peuples païens célébraient la fête celtique de Samhain. Ils croyaient que cette nuit-là les esprits et les forces obscures pouvaient plus facilement entrer dans le monde des vivants. Alors certains personnes faisaient de la magie, essayaient de rentrer en contact avec ces esprits mauvais et d’autres sculptaient des visages effrayants dans des légumes, y déposaient une bougie et pensaient que cela allait les protéger des esprits mauvais.
	Aujourd’hui, tout cela s’est transformé en jeu: des sorcières, des fantômes, des démons partout dans la rue, regarde toutes ces maisons décorées de chauve-souris et autres araignées; le monde ne sait absolument plus ce avec quoi il joue, les gens ne croient plus en rien et pensent que se déguiser en fantôme, en monstre n’a aucune conséquence sur leurs vies; oh non! Jouer avec la peur et les ténèbres n’apporte que la peur et les ténèbres un jour ou l’autre!
	Je te rassure mon “petit”, Dieu ne t’a pas créé pour ça, encore moins pour faire peur ou pour éloigner les ténèbres des coeurs et des maisons... “et il vit que tout ce qu’il avait créé était bon” (Genèse, verset 31) murmurait la grand-mère…
	Le problème, vois-tu, c’est qu’aujourd’hui on s’amuse de tout, on n’a plus vraiment la Foi et sans le vouloir, on ré-ouvre une “petite porte” avec un monde invisible que l’ Homme ne maîtrisera jamais de par ses propres moyens. Le malin aime toujours se cacher derrière ce qui paraît amusant et fascine notre monde depuis la nuit des temps! Un potiron n’a jamais protégé du malheur, de la tristesse, des peines, Dieu: oui!
	Halloween veut pourtant bien dire: la veille de la Toussaint mais, ça, le monde l’oublie bien volontairement. Et pourtant, ce soir-là il s’agit bien d’une nuit qui précède un jour de Lumière: la Fête de tous les Saints du Ciel, voilà nos vrais protecteurs, tous ceux qui sont au Ciel et nous attendent et prient pour nous.
	Il me semble qu’il vaudrait mieux passer son temps à prier, à allumer de jolies bougies aux balcons, à raconter la vie des Saints, à se déguiser même en son “Saint Patron” plutôt que de jouer avec la peur et de défigurer un si beau potiron...mon pauvre, cela me fait de la peine de te voir ainsi...
	La petite fille, qui avait vu sa Mamie arriver, était descendue les escaliers.
	Elle allait sortir quand elle entendit tout. Elle s’approcha de sa grand-mère et dit doucement :
	« C’est vrai ce que tu as dit, Mamie… »
	La grand-mère la regarda, surprise mais tendre :
	« Oui, mon cœur… Tu m’as entendue ? »
	« Oui. Pourquoi ne m’en as-tu jamais parlé ? »
	« Parce que je ne voulais pas m’immiscer dans l’éducation que te donnent tes parents. Ils pensent qu’ils ne font rien de mal, que c’est juste un “jeu”, et que c’est moi qui suis vieille et superstitieuse. Mais tout ce que je t’ai dit est vrai. Dans le Deutéronome, chapitre 18, versets 10 à 12, Dieu interdit formellement toutes les pratiques de magie, de divination et d’occultisme pour son peuple. En fêtant Halloween comme le font tous tes voisins, tu ravives une vieille tradition en lien avec la magie et les ténèbres. Ce potiron au temps des Celtes était tout simplement un rite de magie blanche, un rite de “protection”.
	Il n’existe pas de distinction entre « magie blanche » et « magie noire ». Les deux sont considérées comme faisant partie de la même réalité.
	Toute tentative d’utiliser des forces occultes ou des objets pour obtenir un effet surnaturel en dehors de Dieu est condamnée par l’ Eglise, que l’intention soit bonne ou mauvaise. Le potiron protecteur, s’il est réellement utilisé comme amulette magique, relève de cette même pratique.
	Un potiron sculpté avec un visage effrayant n’est pas un objet neutre. Il est lié historiquement à la légende de Jack O’Lantern, cette âme damnée dont tu connais l’histoire; tout cela fait partie d’un ensemble de symboles qui, dans le contexte d’Halloween, évoquent la mort, les esprits et le macabre.
	Même si l’intention est purement « décorative » ou
	« ludique», l’acte s’inscrit dans une culture qui banalise le mal.
	Mettre en avant des images liées à l’occulte ou au démoniaque, même « pour rire », peut créer une vulnérabilité et ... ouvrir une porte vers un monde invisible dont nous devons rester éloignés!
	Quand on a la Foi, on croit en la Lumière de Dieu mais on sait aussi que le côté obscur de la force existe aussi. Tu sais, quand un enfant dit “un bonbon ou un sort”, ce n’est pas anodin, un lien ésotérique se tisse même sans le vouloir, c’est comme si on ouvrait une petite porte en tournant la clé, rien de dangereux en soi mais si on va plus loin sur ce chemin obscur, le danger grandit. Pourtant les Hommes préfèrent s’amuser… et après ils se demandent pourquoi tant de malheurs traversent leur vie. Comment Dieu, qui est juste, peut-Il nous protéger tout le temps si nous Lui désobéissons tout le temps ?
	La petite fille baissa les yeux et confia à voix basse :
	« Mamie… je fais souvent des cauchemars avec des sorcières et des araignées depuis qu’on fait tous ces coloriages d’Halloween à l’école. Et Joy, notre petit chien, aboie beaucoup parce qu’il a peur le jour d’Halloween. Quand les enfants sonnent à la porte avec leurs déguisements ténébreux, il devient agressif. C’est pour ça que papa et maman le mettent dans le jardin derrière, pour qu’il reste calme. »
	La grand-mère la serra contre elle.
	« Tu vois, mon cœur… même Joy ressent que quelque chose n’est pas bon. »
	Ce soir-là, la petite fille parla à ses parents avec douceur. Ensemble, ils enlevèrent la face effrayante du potiron et en firent une soupe délicieuse. Quant à la belle peau du potiron, elle finit au composteur dans le jardin pour faire un bon engrais pour le potager. Le pauvre petit potiron avait fini par devenir bien utile!
	Ils déposèrent dehors une belle bougie blanche et dirent:
	« Jésus, lumière du monde, protège-nous. Saints du ciel, Priez pour nous. »
	Le potiron, qui n’avait rien fait de mal avait nourri toute une famille qui s’émerveillait de voir la si belle couleur orangée de la soupe onctueuse, c’était tout simplement ce pour quoi il avait été créé: grandir et nourrir les enfants, les femmes et les hommes du monde mais aussi réjouir nos sens: la vue et le goût... Même l’ouïe, car avec une belle calebasse, la cousine du potiron, on peut arriver à faire des instruments de musiques mélodieux comme une guitare...
	Et la petite fille comprit que choisir la Lumière de Jésus et la Fête des Saints, c’est toujours le plus beau des jeux et le plus apaisant. Elle décida depuis ce jour, de ne plus être comme les autres, de ne plus vivre comme une “photocopie” de ses camarades ou comme elle avait l’habitude de dire: “une recopieuse”! Elle avait commencé à choisir le chemin de la Lumière! Celui qui lui avait enfin fait disparaître tous ses cauchemars de monstres et de sorcières!

	FIN

